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Terre de contrastes sacia-économiques, le Nord-Pas-de-Calais présente un 
raccourci saisissant de la logique du capitalisme financier. Illustration avec deux 
documentaires édifiants. 

Ne pas perdre le Nord 

-

A
vec un taux de chômage es timé à 
12.0 % pour le de uxiè me trimes­
tre 2009, le Nord-Pas-de-Calais arrive 
cn qu e ll e d e peloto n des régio ns 

métropo lita ines. Les fermetures d' usines s'y .... 
so nt ai nsi succédé ces dernières années. Loin 
de co nstituer une fma lilé 1< na tu re lle », ces 
fermetures résultent bien souvent de slrntégies 
d'entreprises destinées à sat isfaire des inves­
tisseu rs toujours p lus exigea nts - et bien peu 
se nsi bl es aux conséquences sociales de leur 
logique. 

En témoigne l' histoire des 200 salariés - ma ­
joritaireme nt des femmes - de l' usine Samso­
nite d'Hénin-Beaumon t, que la camé ra d 'Hé­
lè ne Desplan ques a suivi pendant deux ans et 
dem i. Le résultat, Liquiciatioll totale, consti tue 
un véritable po lar économique et social, dont 
voici la tra me. Juillet 2005: le groupe de ma­
roq uinerie a méricain décide de céder le site à 
un fabricant de panneaux sola ires. Surpris, les 
ouvriers se voient cependant garant ir par le 
re preneur que tout COl\l in uera comme avant. 
Mais pas un seul panneau ne sort des ateliers 
e l l' usi ne ra it fa illite au bou t de q uelq ues 
Illois. 

Poi.,t noir. Le oc crime JO é tait presque parfait. 
Refus<tp t de se rés igner, a insi que le le ur 
conseiltènt certains élus, les salariés pressentent 
qu 'ils o nt été noués. Ils décident alors d 'occu­
per leur usine et surtout de fa ire appel à Fiodor 
IU lov, un avocat pa risien spécia lisé da ns ce 
genre d'affaires. Un marat hon jud icia ire co m­
mence alo rs devant les Prud 'hommes. 

Pendant que les salariés mani festent, le juriste 
s'échine à reconstiruer les déta ils de l'affa ire. 
Il découvre petit à pet it que le Illo bile des d i-

liquidation totale, 
Mécanos ProducUon, 20 €, DVO disponible 
par COfrespondance (www.mecanosprod.com). 
Fortunes el Infortunes des familles du Nord, 
Point du jour, DVO disponible pour les collectivités auprès 
de l'Mav (www.adav-assoc_com). 

rigeanls de Samsonite dépasse la si mple volonté 
de s'exo né rer des coûts d 'un pla n social. Il 
s'agissait plus encore pour eux de préparer la 
revente du groupe en masquant le oc point noir JO 

que celle fe rmetu re aurait représenté dans les 
résultats. Finalement, David l'emporte contre 
Go liath et le maroqu ini er e t son repreneur 
malhonnête som condam nés. S'agit-il de l'excep­
tion qu i confirme la règle? En tout cas, le film 
dévoi le une manœ uvre aussi retorse que mé­
connue. Et rappelle que la lutte collective n 'est 
pas vouée à J'échec. 

Filer ... te ;\ la chinoise • • A rebours des 
clichés mi sérabilistes, le Nord-Pas-de-Calais 
détient l ill autre reco rd: celui du nomb re de 
foyers assu jettis à l' im pôt sur la fo rtune. L' in­
d ustri e lai nière, pa r exe mpl e, a ai nsi permis à 
certaines fa milles de se constituer un véritable 
petit e mpire industrieL C'est le cas des Dewa­
vrin, dont Gilles Balbastre retrace la trajectoire 
dans so n documentaire Fortunes et infortunes 
desfamilles cill Nord. Mais surto ut, il la croise 
avec celle de cinq o uvrie rs li ce nCiés de ses 
lainages. Car lo rsque les coûts de production 
leur sont apparus trop élevés,les Dewavrin Ont 
rapidemen t oubli é leur paternalisme ct délo­
calisé leur prod uction en Bulgarie. Et peu de 
temps ap rès, rebelotte, direction la Chine, où 
le coût d u travail est e ncore plus fa ible. Le 
mérite du film est notam ment de rappeler aux 
nostalgiq ues d 'un cap ita li sme fam ili al que 
celui -ci, toujo urs vivace, n 'est guère p lus ver­
tu eux que celui des fonds de place me nt . Ca r 
tout est affa ire de règles et de lu ttes, tant pour 
les fa ire app li quer q ue pour les rendre plus 
contraignantes. Dans le Nord com me ailleurs, • 

Igor Martlnache 
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